JLiE  rôyalisme  aü*  abois  pousse  les  derniers 
soupirs  à l’approche  de  Germinal. 

Les  Républicains  prononcés , les  Magistrats 
pleins  d’énergie  , qui  n’ont  jamais  transigé  avec 
leurs  devoirs  , doivent  s’attendre  à toures  les 
attaques  des  ennemis  secrets  de  la  révolution  , 
fie  surtout^ux  pamphlets  , aux  bons  mots  , aux 
gentillesses , aux  paroles  £ honneur  de  ces  petits 
messieurs , de  ces  {onêtes-^ens  exclusifs  ou 
incroyables  du  jour . 

ün  de  leurs  partisans  , sans  doute,  vient  de 
publier  un  modèle  de  ces  charmans  chefs - 
d'œuvres , intitulé  , 

Esquisse  des  principaux  révolutionnaires 
d’Alençon  à l’usage  des  honnêtes  gens . 

V . 

L’auteur  de  cette  caricature  se  f dit  avocat 
persécuté , & pour  prouver  sa  modestie  , il  se 
cache  derrière  le  rideau  , lance  au  hasard  des 


sarcasmes  aussi  pitoyables  qu’extravagants  sur 
des  Citoyens  & Fonctionnaires  Publics  qu’il  ne 
connoit  meme  pas  , envelope  dans  la  même 
rapsodie  tous  les  membres  du  Département , 
affecte  de  mettre  à l'écart  *le  Commissaire  du 
Directoire  Exécutif,  bien  fâché  cependant  de 
ne  pas  s’y  voir  figurer  avec  ses  collègues  & les 
autres  personnes  que  le  lâche  anonime  honore 
au  lieu  d’avilir  avec  de  semblables  coups  de 
pinceau. 

Cette  diatribe  remplie  d’absurdités  & 
d’invraisemblances  , est  déjà  vouée  au  mépris 
qu’elle  mérite  par  les  véritables  gens  de  bien. 

3^es  traits  empoisonnés  du  ridicule  , médité 
daii s l’ombre  , sont  inévitables  ; eetfcârme  >'  à 
défaut  d’autres  , est  la  derniere  ressource  d’un 
méchant  écrivain  qui , ne  pouvant  retenir  sarage* 
de  voir  la  Constitution  s’affermir  sous  F éf*ide 
des  Xoix  & de  ses  organes  , s’est  dit  à lui-même: 
ridiculisons  ; calomnions  ,*  calomnions  ; il  en 
restera  toujours  quelque  chose. 

Un  vice.  , un  déshonneur  sont  oubliés  bientôt  : 

Un  ridicule  reste  & c’est  ce  qu’il  me  faut  ( r ). 

Misérable  barbouilleur  H détrompez-vous  ; 
le  Public  ne  prendra  pas  le  change  ,ii  n’aime  que 


( i ).  Vers  tirés  delà  comédie  du  méchant , 


I 


(3) 

le  vrai;  les  portraits  ne  le  frappent  qu'autant 
qu’ils  sont  ressemblans  ; vous  seul  lui  paroîtrez 
un  hy deux  personnage,  suant  la  calomnie  de  U 
méchanceté  par  tou  s les  pores. 

Corrigez-vous  donc  , pauvre  avocat,  renoncer 
pour  toujours  à lafrénésie  des  libelles retirez 
de  la  cruche  cette  utile  leçon. 
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